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comme il ne se livrait à aucun acte de 
folie, on le laissait librement circuler. 

Rentré vendredi soir, à Luit heures, 
raconte un journal de Lille, il alluma plu­
sieurs chandelles qu'il posa sur la che­
minée, et tout à coup, ouvrant la fenêtre 
du grenier, il s'élança sur le pavé. — Un 
vieillard, qui traversait en ce moment la 
chaussée, a été presque renversé par ce 
corps, et on a été oblige de le transporter 
sans connaissance dans une maison voi­
sine où de prompts secours l'ont bientôt 
ranime. Quant au malheureux Favret, 
malgré sa chute horrible, il a survécu plus 
d'an quart d'heure à se* allreuses blessu­
res, entouré d'une foule de curieux attirés 
par ce triste événement. 

An marché aux grains de Lille d'hier, 
il y a eu hausse moyenne de » fr. 16 c. à 
l'hectolitre. 

Une soirée musicale a été donnée hier 
au café-concert de la Ville de Lille, rue La­
térale, au bénéfice d'un artiste. Le public 
qui fréquente d'ordinaire l'établissement 
a vivement applaudi les chanteurs dont 
plusieurs ont été rappelés. 

Le représentant d'une maison de com­
merce de Roubaix a eu ces jours derniers, 
avec la douane allemande, un démêlé pas­
sablement comique. Il était porteur de 
deux œufs de Pâques en chocolat, enve­
loppés, ficelés, protégés avec tout le soin 
que comportent des objets si fragiles. Aussi 
l'investigation de la douane a-t-elle été 
longue et minutieuse. Ces messieurs n'ont 
pas fait grâce d'une seule enveloppe de 
papier de soie; ils s'étaient donnés du 
mal pour peu de chose et prenant peut-
être l'impatience du voyageur pour un 
manque de respect, ils se sont fâchés si sé­
rieusement que tout abasourdi le voyageur 
est remonté dans le train en abandonnant 
ses pauvres irais de chocolat à leur triste 
sort. 

Repassant deux jours après à la même 
douane — c'était mardi — e t le hasard 
ayant fait arrêter le compartiment de sa 
voiture juste vis-à-vis des employés de la 
douane, le va*ageur demanda à pouvoir 
réemporter en France l'innocent objet de 
leur défiance. Embarras et hésitation des 
agents ; on appelle ie Her Direclor, on dé­
libère, l'arrêt du train se prolonge; enfin 
on décide que les œufs seront rendus à 
leur propriétaire, mais de peur qu'ils res­
tent sur le territoire allemand, un doua­
nier sera chargé de les escorter jusqu'en 
France. 

Effectivement, un douanier armé jus­
qu'aux' dents a pris place dans le même 
compartiment et n'a quitté des yeux le 
terrible paquet aux œufs qu'arrivé à la 
première station française. 

On nous dit que les pick-pockets anglais, 
non contents d'exploiter les voyageurs en 
chemin de fer de Folkstone et de Douvres 
à Londres, s'embarquent maintenant avec 
eux sur les paquebots de Calais et de 
Boulogne, les accompagnant dans leurs 
voyages. 

Avis aux voyageurs qui vout en Angle­
terre. 

Pour toute la chronique locale : j . P.EROUX 

FAITS DIVERS 
— On écrit de Londres : 
c Dimanche dernier, dans le quartier de 

Paddington, une scène horrible est venue 
jeter l'effroi parmi les spectateurs du 
Cirque Rice, l'un des plus beaux et des 
plus suivis de la métropole britannique. 

« Ainsi qu'à Paris, depuis plusieurs 
années, les cirques anglais ont pris cou­
tume de montrer à leurs spectateurs des 
animaux féroces : lions, tigres ou pan­
thères, dans la cage desquels entre un 
dompteur. 

< Le dompteur qui se présenta dimanche 
soir devant les bêtes fauves de Si. Rice 
était le fils de M. Rice lui-même, jeune 
homme âgé de vingt-deux ans. 

« D'ordinaire, le jeune homme entrait 
dans la cage en costume d'Indien, cos­
tume bariolé de paillettes étincelantes. 

< Mais dans la journée du dimanche il 
avait parié qu'il se présenterait en habit 
dé Ville devant les animaux et qu'il sau­
rait bien s'en faire reconnaître. 

« Bien mal lui en prit, car à peine en­
tré dans la cage, son iton favori se rua sur 
lui, et lui broya une jambe avec ses crocs 
paissants. 

« Ce ne fut qu'une immense clameur 
dans toute la salle. Les femmes s'éva­
nouirent. 

c Les hommes chargés de veiller à la 
sécurité du dompteur essayèrent de faire 
lâcher prise au lion furieux. 

« Leurs efforts demeurèrent impuis­
sants. 

« Déjà le pied du malheureux dompteur 
était détaché de la jambe. 

« El le* autres nnimaux féroces sem­
blaient regarder tristement leur terrible 
compagnon qui faisait craquer sous ses 
dents les os brisé de l'infortuné. 

« On finit cependant par le tirer de sa 
triste position. 

« Le chirurgien du Cirque jugea néces­
saire l'amputation de la cuisse. 

«L'opération n'était point encore ache­
vée, que Rice expirait.' 

— 1.'ambassade d'Autriche a fait re­
mettre une magnifique bague en diamants 
à M. A. Gieules, successeur de la maison 
do chocolat Perron. M. A. Gieules avait 
e s rhonneur, pendant le séjour de S. M. 
l'Empereur d'Autriche à Paris, de recevoir, 
dans ses magasins de the et de chocolat, 
rue Vivienne, 14, la visite de M. le comte 
de Bellegarde, général, premier aide-de-
camp de S. M. apostolique, qui avait dai­

gné choisir quelques-ans des produits de 
cette honorable maison pour l'usage de 
Sa Majesté. 

ETAT-CIVIL DE ROUBAIX. 

MARIAGES. 

Entre : 
Jules Grimonprez, négociant en vins, 

et Elise Delcourt, sans profession. 
Charles Desailly, employé d'octroi, et 

Adèle Denin, fille de chambre. 
Louis Lecomte, emplojé de commerce, 

et Marie Contamine, monteuse de modes. 
Aimable Delommez, receveur d'octroi, 

et Zélie Cardon, sans profession. 
Pierre Catrix, peigneur, et Florentine 

Leclercq, épicière. 
Henri Lepers, cultivateur, et Adèle Bonté, 

sans profession. 
Charles Wiltart, employé de commerce, 

et Clémence Brouez, tailleuse. 
Henri Cottenier, cocher, et Rufine Miens, 

femme de chambre. 
Edmond Duhem, sans profession, et Cé-

lina Merchez, sans profession. 
Charles Rousse tu, négociant, et Adèle 

Létocart, sans profession. 
NAISSANCES. 

Du 11 avril 1868. — Marie Louise, fille 
naturelle de Virginie Joncknecre. 

Emile, (Ils légitime d'Henri François 
Huque et de Victonne Joseph Léman. 

Victorine Clémence, fille naturelle de 
Clémence Clément. 

Désiré Joseph, fils légitime de Victor 
Vermeirsch et de Rosalie Detavernier. 

Catherine Jeanne, fille légitime d'Henri 
Vandenbreden et de Gatheaine Vander-
cruyssen. 

Palmyre, fille légitime de Louis Charles 
Libeer et de Célina Sophie Libeer. 

Louis Denis, fils légitime d'Henri Des-
quennes et d'Amélie Quint. 

Du 13. — Julie Marie, fille légitime de 
Florimond Gillis et de Sidoine Verhae-
gen. 

Henri Joseph, fils légitime de Clotaire 
Désiré Catoire et d'Adèle Decottignie. 

Henri Joseph, fils légitime d'Adrien 
François Devogelaere et d'Angèle Dhalu-
win. 

Charles Louis, fils légitime de Jean Bap­
tiste Taelman et de Marie Dhalluin. 

Liévin Charles, fils légitime d'Auguste 
Florimond Houzet et d'Angélique Pollet. 

Elisa, fille naturelle de Charles Brouta 
et d'Elisa Leplat. 

Marie, fille légitime d'Henri Battiau et 
d'Augustine Scalbert. 

Eugénie, fille légitime de Narcisse Fran­
çois Crepel. 

Du 13. — Aurélie, fille légitime de 
Louis Philippe Cornil et d'Adèle Cécile 
Boudewyt. 

Emile, fils légitime de Florentin Der-
veaux et d'Eugénie Vanpevenage. 

Elise, fille légitime d'Henri D'Haene et 
de Sophie Vandenbulcke. 

Mathilde, fille légitime de J.-B. Del­
croix cl do Mathilde Vandeboulque. 

Maria Hortense, fille légitime d'Henri 
Deleu et d'Hortense Hibin. 

Jean Baptiste, fils légitime d'Alphonse 
Charles Scholaert et de Catherine De-
lièvre. 

Julie Marie, fille naturelle de Mathilde 
La verge. 

Henri Joseph, fils légitime de Gustave 
Edmond Matton et d'Hortense Clémence 
Heugle. 

Désiré Séraphin, fils légitime de Séra­
phin Deslieget de Rosalie Vanderpoest. 

Clotaire, fils légitime, d'Adolphe Désiré 
Maton et d'Adèle Desfrennes. 

Léon Louis, fils légitime de Jules Mar­
tin Houdarl et de Pauline Desmadrys. 

Emile, (ils légitime de Charles Joseph 
Glorieux et de Celinie Marie Vanhoutte. 

Arméline Marie, fille légitime de Joseph 
Antoine Mariage et de Maria Loudant. 

Ferdinand, fils naturel de Sophie De-
grève. 

Marie Elise, fille naturelle de Théodore 
Mondo et de Joséphine Deviliers. 

DÉCÈS. 
8 avril. — Magdeleine Gougelot, 59 ans, 

sans profession, rue de la Redoute. 
0 . — Marie-Appointe Derycke, 2 ans, 

rue de la Croix. 
Gabriel le-Louise Corcket, 2 jours, rue 

des Lignes. 
Marceline Dubois, 35 ans, ménagère, 

Jean-Ghislain. 
Emile-Joseph Couck, 4 jours, Tilleul. 
Louis Duquenne, 26 ans, fileur, hô­

pital. 
Hubert Dujardin, 51 ans, tisserand, rue 

du Pile. 
Paul-Oscar Mahon, 4 mois, rue des 

Ecorcheurs. 
10. — Henri Segard; 3 mois, rue De-

crème. 
Cécile-Marie Hubaut, 2 ans, rue Neuve 

du Fontenoy. 
Joseph-Ferdinand Windels, 4 mois, rue 

de l'Alouette. 
Auguste Buyck, 18 ans, menuisier, hô­

pital. 
Du 10 avril 1868. — Henri Segard, 3 

mois, rue Decrème. 
Cécile Marie Hubaut, 2 ans, rue Neuve-

du- Fontenoy. 
Joseph Ferdinand Windels, 4 mois, rue 

de l'Hermitage. 
Emélia Maria Vanhoy, 1 au, rue de l'A­

louette. 
Auguste Buyck, 18 ans, menuisier, hô­

pital. 
Du 11- — Nathalie Delcroix, 3a ans, 

ménagère, Epenle. 
Joseph François Delcroix, 73 ans, tis­

serand, hôpital. 
Rosalie Mullier, 40 ans, tisserande, hô­

pital. 
Célina Aurélie Delvarre, t an, rue des 

Longues-Haies. 
Flore Adèle Catelain, 30 ans. Tilleul. 
Du 12. — Marie Louise Gambei, 26 ans, 

"' 

bobineuse, rue Neuve-Ju-Fontenoy. 
Jean Louis Duquenne, 1 an. Pile. 
Charles Gadenne, 72 ans, journalier, 

hôpital. 
Du 13. — Henrica Demejer, 31 ans, 

ménagère, rue Saint-Laurent. 
Augustine Elisabeth Matte, 65 ans, mé­

nagère, rue de la Chapelle-Carrette. 
Joseph Bozière, 38 ans, cordonnier, rue 

des Filatures. 
Du 14. — Florimond Lesage, 54 ans, 

chemin de l'Ommelet. 
Hyppolite Dumert, 5 mois, rue de l'Om­

melet. 
Mélanie Rossauw, 24 ans, tisserande, 

hôpital. 
Clara Souris, 26 ans, couturière, hô­

pital. 
Juliette Louis, 3 ans, Pile. 
Liévin Bodinot, 34 ans, tisserand, hô­

pital. 
Marie Hubaut, 2 ans, Barbieux. 
Du 15. — Céline Delvarre, I l jours, rue 

des Longues-Haies. 
Nathalie Naert, 21 ans, éplucheuse, rue 

Jacquart. 
Henri Edouard Vandeputte, 21 jours, 

ue du Haut-Fontenoy. 

GUERISON PHTHIS1E PULMONAIRE 
ET -DE LA BRONCHITE CHRONIQUE 

Traitement nouveau. — Brochure de 134 
pages. Ie édition, par le Docteur JULES 
BOYER. — On reçoit cet ouvrage franco en 
adressant 1 fr. 50 en timbres-poste, au 
Dr JULES BOYER, 174, boulevart Magenta, 
ou à M. DELAIIAYE, libraire. 23, place de 
l'Ecole-de-Médecine, à Paris. 7672 

VILLE DE ROUBAIX 
Place de la Liberté. — Foire 1868. 

GRAND CIRQUE 
JF. L O l ^ S E T 

A V I S . — M. LOISSET a l'honneur de 
prévenir le public de la ville de Roubaix 
et des environs, de la prochaine arrivée 
de sa Troupe Equestre. 

c o m p o s é e d 'Art i s tes h o r s l igne 
et de 

8 0 c h e v a u x de race d i s t i n g u é s 
M. LOISSET se fait un devoir d'annoncer 

que, vu des engagements contractés avec 
les principales villes de la Belgique et de 
la Hollande, "il ne pourra donner pendant 
son séjour que 20 REPRÉSENTATIONS, qui 
seront les plus variées, par des exercices 
équestres, 

HAUTE ÉCOLE 
plusieurs nouveaux chevaux dressés en 
liberté, un grand répertoire de nouvelles 
pantomimes qui n'ont jamais été repré­
sentées dans la ville de Roubaix. 

LES INTERMÈDES seront, remplie par 
des clowns gymnasiarques de toutes les 
nations, la beauté des chevaux, la ri­
chesse des costumes, le tout ensemble for­
mant un spectacle hors ligne que pas une 
Troupe équestre en France ne peut repré­
senter. 

M. LOISSET, ainsi que tous ses artistes, 
rivaliseront de zèle pour mériter à juste 
titre la bienveillance du public roubaisien 
et obtenir le même succès que dans toutes 
les villes où ils donnent des représenta­
tions. 

DIMANCHE PROCHAIN 19 AVRIL 1868 
P R E M I E R D É B U T 

DE LA TROUPE KyUESTBS 

Les bureaux s'ouvriront à 7 heures. 
Le spectacle commencera à 8 heures pré­
cises. 
P r i x des P l a c e s : P l a c e s r é s e r v é e s , 

3 fr . ; P r e m i è r e s , 2 fr. ; S e c o n d e s , 
i fr. ; les enfants au-dessous de 7 ans 
paieront demi-place aux premières et 
aux secondes. 
Le bureau de location est ouvert de midi 

à 2 heures, au contrôle du cirque, pour 
les billets pris à l'avance sans augmenta­
tion de prix. — Les billets ne sont va­
lables que pour le même jour 

iV. B. — Le cirque construit sur la 
place de la Liberté, par M. Veroux, en­
trepreneur des fêtes du gouvernement et 
de la ville de Lille, est le plus grandiose 
qu'on ait jamais établi dans la ville de 
Roubaix ; une toiture en zinc et un vaste 
intérieur offriront au public un établisse­
ment confortabte autant qu'il est possible 
dans des -constructions provisoires. Le 
cirque sera éclairé par un brillant appareil 
à gaz. • 

Arar%r»j%rç3j«s_ 
Etude de Me DUTHOIT, notaire à Roubaix, 

rue du Pays 21, 

W a t t r e l o H 
1° au hameau du laboureur — à front de 

la route de Roubaix 

UNE MAISON 
et ï ares 21 centiares de fonds et terrain 

2° à proximité de la place — près le 
bureau des douanes 

U N E M A I S O N 
avec 75 centiares de fonds arrenté 

A V E N D R E 
par suite de décès. Jouissance 1er août 1868 

Lundi 27 avril 1868, à trois heures de 
relevée, M° DUTHOIT, notaire à Roubaix, 
procédera à Wattrelos, salle de la mairie, 
à la vente publique au plus offrant des­
dits biens. 26 a 7685 
Etude de M* DUCHANGE,notaire à Roubaix 

VILLE DEROUBALX 
Rue Neuve du Fontenoy 

UNE MAISON 
A VENDRE 

pour en jouir de suite. 
Le lundi 27 avril 1868, 3 heures pré­

cises de relevée, Me DUCHANFE, notaire a 
Roubaix, procédera en son élude à l'adju­
dication définitive de la maison ci-dessus 
désignée. 

S'adresser pour les renseignements à 
M» DUCHANGE. 26 a 7678 
Etude de M. TACQUET, notaire à Rou­

baix, rue Pauvrée, 32. 

A V E W D B E 

Une jolie Maison 
DE RENTIER 

sise à Roubaix, rue de Lannoy. 

A L O V E R 

Une grande Maison 
avec porte cochère, rue de Lille. 

§7599 

Etude de M° TACQUET, notaire à Roubaix, 
rue i'auvrée, 32-

Capitaux à placer 

.I2SJD6JM 
ANGLO^BOUWIWÂ&M. 

demi-seog, propre à la selle # t A ta SsL~ 
tore, A vendre sous toutes garantie*— 
ruade Lilto, 17 c ^ ' J É l f f r 

Tilbury à \eu+**^ 
A vendre un beau et solide Tilbury ayant 
peu servi. • 
J u r a s s e * roe d ^ C n * * . ^ ^ 

. . . . , ' .i • ' i r t V •'•> K 

Voiture à vendre 
A vendre à un prix très avantageux, 

dne voiture toute neuve, propre à un peut- < 
ChevftL 

On vendrait aussi les harnais. . . ' 
S'adresser rue des Arts, cour £ £ * £ • * • 

F o i r e de Rouba ix 

THÉÂTRE ~ PHILIPPE 
Séance de physique, magnétisme, élec­

tricité, double-vue, etc., etc. 

Expériences extraordinaires du profes­
seur Wheeler, seul inventeur de la fon­
taine féerique. 

Le programme sera publié très-inces­
samment. 

P u b l i c a t i o n s l é g a l e s . 

FORMATION' DE SOCIÉTÉ. 
M. Auguste Taillard et M. Nicolas Kuntz, 

tous deux blanchisseurs de cotons filés, 
demeurant à WasqueLal, ont formé entre 
eux une Société en nom collectif, pour 
l'exploitation d'un établissement de blan­
chisserie de cotons filés à Wasquehal. 

W A N O 
Piano carré à vendre. 
S'adresser rue Nain , 8. 

683 

76M' 

SUR PREMIERE HYPOTHEQUE. 
7598 

n o u a i 

A céder •* no~— * 
une fabrique de toiles . daaassées^ xavee 
la clientèle. ' ' **» « ^ ' 

S'adresser à Lille, à H. Gi>vaire1,'hte-"u 

Gantois, n° 4 . 17 a 7703 " 
• • - • • • • • 

Magasin d'épiceries 
à c é d e r 

A céder, pour cause de départ, un ma­
gasin d'épiceries parfaitement' achalandé 
et situé dans on quartier très popule 

S'adresser par lettre au bureau;d«j 
nal sous le n° 90. 22 a 

ROUBAIX 

A Louer 
Deux vastes rez-de-chaussées garnis de 

transmissions et tuyaux de chauffage. 
L'un est disposé pour tissage mécanique, 

l'autre est convenable pour peignage, 
fonderie, construction de machines, e tc . 

S'adresser rue du Coq Français, n° 2 7 . 
24 a 7695 

Jardin à louer 
A louer présentement un superbe jardin 

d'agrément de la contenance d'environ 
2,300 mètres carrés, planté d'une grande 
quantité d'arbres fruitiers et d'arbustes de 
toutes espèces, situé sur une belle roula 
et à proximité de l'Embranchement. 

On y construirait même une isaiion au 
gré de l'amateur. 

Prix modéré. „ S 
S'adresser à M. A. Devos, jardinier. \t 

' 23m. 758» j 

A louer 
Pour en jouir de suite 

pour en jouir de suite 

UN GRAND HOTEL 
Comprenant au rez-de-chaussée : salles 

à manger, salons ; à l'étage, 5 chambres -
de maîtres, 4 chambres de domestiques, 
cour, remises, écuries, beau jardin et 
deux belles serres. 

Le samedi 25 avril 1868, 3 heures de 
«élevée, M» PROYART, notaire; à Pouai, 
procédera en son étude à ladite adjudica­
tion. 22 a 7690 

" I • I — i » l l l I I H H H H ^ — • — 1 ^ — 

A Vendre 
toute une filature de laines peignées 
composée d'une machine à balancier de 
seize chevaux, deux générateurs de 25 A 
30 chevaux chaque, gill box, étirages, 
bobinoirs de toutes grandeurs, métiers à 
filer, transmission, et divers autres objets, 
le tout en bon état. 

On vendrait par partie ou en totalité. 
S'adresser chez Duvillier-Duries, rue de 

la station à Tourcoing. § 7092 

Orands Terrains 
A proximité du centre de Roubaix et 

du Canal et des eaux de la lys , 
propres à tous établissements 
industriels et d'autres pour maisons 
de campagne. 

S'adresser au bureau du journal , 
7622 

TERRtfN à VENDRE 
A -vendre en détail, avec facilités de 

paiement, un terrain situé à l'Epeule et 
propre à bâtir. 

S'adresser à M» Duchange, notaire, rue 
Neuve. 

7540 

OCCASION 
A vendre une gloriette en fer et une 

voiture calandre propre au transport des 
tissus. 

Ces objets sont neufs. 
S'adresser rue de Lannoy, 6 . 7585 

Maisons à vendre on à loner 
A vendre ou à louer plusieurs maisons 

à usage de/entiers et de marchands. 
S'adresser à M. J-.-B. Catel, au Blanc-

Seau. , § 7535 

A vendre ou à louer 
un PEIGNAGE MECANIQUE composé de 
sept peigneuses avec les préparations. 

S'adresser à Roubaix, rue Neuve n° S i . 
§7670 

un bAtiment propre à diJérents g—rtn éo 
commerce, situé rue des Ecereheursy. 
n° i bis, contenant de vastes magasinsnr 
au rez-de-chaussée et d'autre* grands 
magasins aux trois étages et au grenier t 

S'adresser rue Pellart, n* 39. $ « 0 9 4 

A LOUER présentement 
rue de la Fosse-aux-chênes, 45, uns trfls~ 
grande maison propre A la tajbfjqpètayant 
porte-cochère, écurie, remise et jardin. 

ï9n i . 7612 

Filature à louer 
A louer, avec force motrice, chauffage 

et éclairage, une filature de. laines, com­
posée comme suit : deux assortiments ùm-
machines de prénaraùopSj .quatre, nùlirH 
broches en métiers' Tenvlâenrt-'et' TOUT' 
milles broches en métiers à ta main. Le 
matériel est dans un excellent état. 

S'adresser rue du Grand-Chemin, 108. 
7683 

i i l i i m i 

Tissage mécanique 
A LOUER un local pour 4 0 $ à 450-

métieïs mécaniques, machine à baUnlcIrr, 
système Paulus. 

S'adresser à A. Jourdeuil, rue des Fabri­
cants, 44 . 7676 

Atelier à louer 
A louer, avec force motrice, chauffage 

et éclairage, un atelier pouvant renferaser 
au minimum 150 métiers à tisser 'arec 
leurs préparations. 

S'adresser rue du Grand-Chemin, 108. 
76Ba, 

.'i'l ' ih o ' Il l u ' i 

A Louer 
Une jolie MAISON d'habitation, avec, 

porte d'entrée particulière, porte coobdre, 
atelier nu magasin et remise 

S'adresser rue de Sébastopol, ancienne 
rue du Midi (51-53) 89 a 7686 

• — ^ — * * 

Maison à louer 
Maisoa à usage de fabricant, t s e da 

Grand-Chemin, 7, à louer pour entmr en 
jouissance de suite. 

S'adresser Grande-Place, 4. I l s* . 7 5 W 
_ _ _ _ _ _ „ i • 

Maison à louer 
A louer, une maison située rue du Chà r 

teau. 
S'adresser, même me , 21. §7526 

Maison à louer 
PRÉSENTEMENT _ 

Une belle maisoa avec jardin, rue Isa-
beau de Roubâïx, 17, à 'prdfcimité da la 
gare et de l'église Notre-Dasse. ,«.» : 

S'adresser pour la visiter méats rue* 13. 


